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DE TOUT UN PEU

Portraits à l'huilo, à la mine de plomb, au
pastel, au fusain, au collodion, cette fièvre
n'est plus seultment la mailadie de quelques-
uns: elle a passé à l'état d't ndémie. Ou se
montre surtout friand de portraits à la plume;
c't st qu'ils sont encore les plus vivants de
toits.

Voici justi ment soixante figures, très-ingé-
ni<usinwni t riunies sons la couverture jaune-
citron d'un in 18.-Tf:îiî'iirFLs( G AU iEu : l'or-
tra ts ciiteniporains : littérateurs, peintres,
sci:pteurs, artistes dramatiques, le sI1(le iotre
terre, le relil f de notr époque. Je suppose
qelt ,vous connais< z le trait de l'aulttur le
(Oîndide visitant l'ateliter d'un peintre illustre
le so ti mps. "--Al ! monsieur Vernet, les
bt ll's culeu>s !-Monsieur de Voltaire, r-
poi dit l'artiste, vous ivez votre itnere." On
peit dire avec bien plus de vérité que l'éci i-
toire dont se servait le pI ëted'Eneaux et caw es,
était une palette I'est pourquoi ces soixnitite
pur t:nits soit de l bns,

Ne vous étoi n z pas île mue voir vous parler
de ce I'Ortraits Conteiploraiis. A la suite
le t', au-forte qui retrace la figure de Théophile
Gautier lui même, à dix-sept ans, on trouve.
ien gutise d'introduction, une dizaine le pages,
C li>lormile une autobiographie qui a parti pot:r
la première fois dans l'Illustration le 9 mars
181),7.

où choisir parmi ces portraits ? En les voy-
ant dilier sous ses peux, on se rappelle invo-
lontairement le panier de cerises de Mme de
Sévigné Les premières sont d'une couleur
tentante ; on les prend. Aux secondes on
trouve une fraicheur sans pareille, on les mange
de même ; à la longue on arrive jusqu'à la der-
nière, en se demandant pourquoi il n'y en a
pas encore. Le lecteur fera de même pour ces
sih-louettes de célébrités de toute nature. Ce
iquIi se rapporte à Mme Sol hie Gay est tout un
aper<;u dc lia société d'il y a cinquante ans.
( eut pag. s sont cousacrées à H. de Balzac ;
c'est un chef-d'Seuvre. Et lis peintres, Eu-
gène Delacroi, Paul Delaroche, Ingres, Flan-
drin, ils sont tous reproduits en quelques
lignes, tracées comme avec un burin I

On a dit depuis longtemps : " Les actrict s
s en vont "'; ce qu'un critique île l'autre jour
traduisait en langue d'aujourd'hui : Il11 n'y a
dW idément plus que des grues aut théâtre."
Rien ne serait mieux de nature à faire conce-
voir la vérité de cette observation que les Por-
traits contemt, orains. Théophile Gautier a vît
les comédiennes et les chanteuses d'il y a trente
ans, quand un autre art tenait le haut du pavé.
Si vous saviez comme il parlait d'elles ! L'AI-
lanc excellait à faire des anges ; Gauti' r n'au-
ra pas eu d'égal pour dessiner les f es de thé-

Voyez ce médaillon de Mlle Mars
" h élas! ce charmant sourire, d'où jaillis-

sait l'esprit avec un éclair de nacre, ces yeux
furtifs et pleins de séductions dont chaque
étincelle tombait sur de la poudre ; ce langage
si doux, si rhythmé, si mélodieux, qu'il faisait
de'mandr à quoi pouvait servir la musique •

cette intelligence qui semblait comprendre'1
tout, qui ajoutait à tout et surprenait le poete
par les sens nouveaux et les percées inatten-
dues quelle lui révelait dans son oeuvre, rien
de tout cela n'a laissé de traces, pas plus que
la barque sur l'eau, que le vol du papilion dans
l'air ; et encore le papillon colore-t-il les mains
qui le poursuivent de la poussière de ses ailes.
P'rgnne n'a pu décrire ce geste, peindre cette
intention, noter cette inflexion de voix!"

lie autre fois, il parle dus mains de Mlle
Ida Ferrii r,-celle qui a été plus tard la
femme d'Alexandre Dunas père.

Les belles mains s:'ut peu remarquées de
la foule. Les regards d'une salle vont tout de
suite à la figure et à la taille d'une actrice ;
mais c'est dans (ceux qui les recherchent un
goût pur et raffiné de connaisseur. De même
que les botanistes ne s'adressent pas toujours
aux fleurs les plus apparentes, il y a toujours
dans une grande foule quelques artistes qui,
sous des touffes de rubans et de dentelles, vont
(hercher les mains, comme les fleurs les plus
rares et les plus choisies du jardin de l'amour.

I a t1lanclieur éblouissante des mains de
Mlle Ida est tempérée par une riolle transpa-
rence de veines bleues; les attaches du poi-
gnet ont une souplesse et une fermeté telles
que nous mie saurionîs les comparer qu'artx an-
neauîx d'une couîle'uvre ; le dos de la main est
îîsse, cise'lé commte un camée grec, fouillé de
bhlles fossettes pleines d'ombres ; l'intérieur,
relevé de petits nimnticuiles (terme de chiro-'
mancie) et traversé de lignes calmes, est uni'
charmante carte de géograpihie du monde de-
bseautè ; les doigts, aisément pénétrés de lu-
tuiére, blondissent au soIt il comme îles perles ;
ils pourraient, au reste, se passer île bagues,
i ar ils ont tons un ongle fait de la plus bulle
utce, un vrai bijou pour luequel je donesaArais

le diamant de C'leopatr e, ai je l'avais."

Son A Itisse Ro<yale la princesse île Galles,
edonît on a anînoncé l'arrivée prochaitîe à Parui,
n'a pu emt <ire quitter Copenhague et s'embar-
qmuter, par suite dut mauvais temps. Par suite,
le prîmee dle Galles qui (levait quitter Par is, au-
jor d'huri sameiidi, reste emncore danis nos rumurs
jtîumnaut miilieu de la senmainie proxhaine.

On nous adreese de New-York l'écho sui- troisième année d'existeuce le chiffre de les gravures du journal, des vues d'Tsines,
vaut -10,000 f&onnés. Avec le nouvel élan d'ilote/s, de Maisons de Commerce, Portraits,

Il y a quelques jours l'église était pleine, le que nous lui imprimous en ce moment, il at- Mfachines, Etc., aux prix suivants:
lère Ignatius, de la 45e avenue venait de pré- tcindra, sans doute, dès cette année le chiffre Pour une gravure d'une page......... $75 00
cher ;-la collecte se faiait, et les fidèles chan- de 15,000. Sa circulation à MONTRiAL excède Pour une gravure d'une de ml-page.... 49 0
taiunt: 2,000 ; à Québec, 800 ; à Ottawa, 350 ; aux Pour une gravure d'un quart de page.. 25.00

D Trois-Rivières, 150 ; à Lévis, 130 ; à St. Hya- Ces prix couvrent les frais de dessin et deDmande-moi ma vie, mon âme ; cinthe, 120 , à Sorel, 110 ; la balance étant gravure. Nous donnerons aussi, dans les co-Ah ! demai.de-moi tout I.-.-répartie parmi 650 des paroisses les plus riches lonnes du journal, sans rien charger de plus,
Alars, après l'hymme un grand sil< nce, et de la Province, qui nous donnent de 10 à 50 une description convenable (le la gravure, n'ex-

le Père, tranquilli ment du haut de la chaire : et même 70 abonnés chacunre. Nous invitons cédant pas toutefois une demie colfunne de ma-
-Je suis etonné que vous ay< z chanté cela; le public à vérifier ces chiffres, soit par l'en- tière courante. Si la description ou la réclame

voulez-vous que je vous dise tout ce que vous tremise de nos porteurs et du Bureau de excède la demie colonne, l'excedant sera char-
dans la bourse? 15 Po-te de M outiéal, soit en examinant nos listes gé 10 centins la ligne.avez mis,à vous tous, dn abus?1 'bné.Efnfrancs (3 dollars.) d'abonnés. Enfin,souvenez-vous qu'en annonçant dans

De plus, nous affirmons que' L'OPI- L'OPLkIOr PUBLIQUBC
.I.XIOa* P UBBLIQ UIE est lue, reliée tout en faisant une excellente affaire, vous en-voici quel doit être le code du parfait chas- et conservée ; ses gravures et sa littérature lui couragez une (Evan: NATIONALe, vous aidt z auseur : donnant, sous ce rapport, un grand avantage soutien du Grand .Journal Illustré Canadien

Sans religner tu sauteras sur les journaux quotidiens. Aussi, voyons- Français, qui élève et ennoblit le peup:e nil
De ton lit matil ibi mit. nous dans tous les pays, les journaux illustrés répandant le goût des Lettres et des Arts.
Dais les champs tu té éhineras, obtenir une clientèle d'annonces importante,Jusqu'au soir in( lusiven ent. malgré leurs taux élevés. Aux Etats-Unis, les annonces de n, riaqeo'< eri»4eBt aucoup de classeurs t verras, pari xemple, JJarper's Weekly charge $4 00 la Le ance denilnc mariag u d"choquer

Maisde ibi r uentemet - e, p g publiées dans ce journal a raison Wun oecl chaque.'Mais de gibh r accement. ligue, Frank Leslie, $2 50 ; Le Bazar, $1 00;L'oeuvre de mort n'accompliras Le ScientiJic Arnerican, $1.00 la ligne, et l'es-
Que dans les rêves seul ment. pace que ces journaux consacrentaux annonces Le dix du courant, u Cap St. IgnaGeL ir le
Les potlets tu respecteras, est cependant toujours rempli ; tellement les Réd. J. N. Servis, JuCepl SThenîhile Alhorse
AinFi que les chats mêmement. Américains comprennent la supériorité de ces Couillard, Ecr., de ta maison Couillai & (le., (le laLe chien dautrui tu ne prendras journaux illustrés comme moyen de publicité. ville de Rimouski, a Madenoiselle Ienriette-Pour un lièvre devetu grand. . .p UP InO.r P JBL BQUE " aolineFortin, fille de feu Louis Fortia, Eer., du
Ton camarade ti tueras I rétend pas charger des prix semblables. Elle Bonheur et prospérité aux nouveaux époux.Le moins possible assurément, le contente du taux ordinaire, accepté par les'l'on fusil tu déchargeras, journaux quotidit ns, même en Canada ; c'est-En revenaut, soigneusement. à-dire un centin par ligne pour chaque mille LABANQUE JA QUES CARTIEIL.
\Vers huit heures tu rentreras se circulation. En chiffres ronds, 10 centinsAnéanti complètement. la ligne pour les annonces passagères. Nous A yggEt jamais ee rapporteras savons que plusieurs croient que publier leurs Est par le présent donné que l'Assemhlé', GénéraleQu'un moineau mort d'i-olement. annonces dans certains journaux, à deux ou Annuelie des Actionnaires de mi tBANQI n A'-

trois centins la ligne, est faire une grande éco- UES CARTIER aura lieu à la 1Banque JE U'DlI
nomie. Illusion!! Erreur Il! L'annonceà deux PEDX-SEPTIE O JOU R Dur DECEM

hleureux prince le Galles! nos chtelains se contins est trop chère, si le journal qui la re- Par ordre du Bureau des Directeurs,le sont arraché, huit jours durant. Au débotté çoit ne s'imprime qu'à mille exemplaires. Le Il. COTTE.à peine arrivé du Danemark en France, on l'a journal le meilleur marché, est celui qui donne Cais ier.
vt aller de la résidence du duc île Bisaccia à la plus grande publicité pour une somme quel- Mentréal, 17 Novembre 1874.
celle du prince de la Trémoille. Dix autres conque. Si " L'OpiNIoN PUBLIQUE " demande
invitations des plus pressantes étaient lancées $10.00 pour une annonce qu'elle expédie à PRESENTS DU JOUR DE 'A
sur sa royale personne comme une meute de 12,000 abonnés, son tarif est plus bas que celui
pointers sur un ceif. A la fin, le prince a dû du confrère qui publie la même annonce pour ]Lý. A. LA POINT ,prétexter <ause de lassitude. N'en pouvant $2.00 et ne l'envoie qu'à mille ou quinze cents
ilus, il demandait à reprendre un peu haleine lecteurs. ' J f - G llcomme Esau lorsu'il se mit à manger le fa- 53 RUE ST.

meux plat de lentilles. Mais, dès ce moment,53FRUEOS . JEAN,
la mode était décidée, le charme opérait ; tous TARIF DES. ANNONCES (Prè la Poir,)
les châteaux étaient sens dessus dessous. DE Q - C -

Jamais la vie eyne gétique ne se sera révélée 4 , OPI VIO P UBLIQ UE " Les personnes qui désirent faire de magnifiqueschez nous par tant de mouvement. On avait présents du jour de l'an peuvent aller visiter l'éta-comezncésparcantsdermouement.On avhai-blissement de Mr. L. A. LAPOIN TE. Messiei rscommencé [ar chasser à Eclimînt, on achas- les membres du Clergé sont sp cialeinent engag-ssé à Rambouillet. Il y a eu grande chasse au Nous invitons les COMMEacANTs, les MANU- à faire une visite; ils trouveront des casques îlechâteau de Broglie cotme bienvenue du ma- FAcTRIEes, les HoTELLIERLs, les HoMMEs DE Pao- Loutre, Mouton de Perse, Loutre piquée etnturelle,
réchal-président. On a chassé au château de Ficssios à tenter la fortune dans les colonnes le dernier goût et le mieux tini. Manteae, Col-
Beauregard, dans ls ah ntours de Versailles ; de lerettes, Manchons pour Daines et enfants.on a chassé au château de La Grange, l'an- ..5-4-4-7.
cienne retraite de La Fayette. On a chassé L'Opilsioos Pubie
dans vingt autres domaines, ici le gibier à poil, et nous leur présentons le tarif suivant:
là le gibier à plume. Çà été une Saint-Bau- Prix de la ligne, mesure nonpareil, à chaque INSTITUT TÉLÉGRAPHIIQUEthéltmy de lièvres et de cailles, un abattis de publication, 10 centins.
chevre one qe de bruyèrd Galles dont Sur ce prix une réduction considérable sera
l'humeur joviale est bien conue se serait écrié faite pour les annonces à long terme. Ains, Des classes de jour et du soir ont été rouvertes le,'12 courant. Les Dames et Messieurs'qut•débirertdans l'un des deux châteaux o il s'est arrêté : Une annonce de trois lignes sera publiée, se quali.ier come Opérateurs Télégraphiques voi-A la bonne hure, en France, tout se fait dront bien s'adresser, personnellement eu par lettre,
gaiement, rondement et pourtant sans familia- Trois mois pour........$3 50 au No. î5, Rue St. Jacques. Muntréal.
iité choquant. J'ai chasst' en Allemagne. I1 Six mois pour.......... 6.50 En consé(uuence de l'ouverture de pusieurs lignes

Unan pour............12.00 de chemins de fer, les Oerateurs Tégrahuesy trouve peut-être plus de gibier que dans ce nanseront en grande demande au Printemps.pays-ci, mais il s'y trouve aussi plus de cham- Une annonce de dix lignes sera publiée, 5-46-11.
bellans. Que de chambellans, juste ciel!
Quand on parcourt un parc, un personnage, Trois mois pour........ $11.50
couvert de ferblanteries, s'avance et dit: "Par Six mo s pour.......... 20.00
ici, Altesse :"-c'est un chambellan. Si l'on L n an pour............ 35.00
veut tirer, un autre homme vous tend un fusil Une annonce de v g a
chargé ; c'est un chambellan. Quand on a fini U vingt lignes sera publiée,.
un autre allonge le bras, afin de reprendre Trois mois pour........$22.0
i rtne ;encore un chambellan. Une fois, j'al- Six mois pour.......... 38.00

lais vier une outarde : tout à coup une voix Un an pour............ 68.00
me dit à l'oreille:" Par quel chien votre Al- Et pour l'cxcédant de 20 lignes, chaque ligne,
tesse daignet a-t-elle être servie ? Toujours
un chambellan. Trois mois pour........ $1.10 VITAL G R E NIEIR.

-Par quel chien ? Pour un peu, j'aurais Six mois pour.......... 1.90 FERBLANTIER. PLOMBIER, COUV-EUR
répondu: " lEh! monsieur, par un chambel- Un an pour.............340 POSEUR IE TUYAUX A GAZ APP-
lan I' REILS ET FOURNAISES A VAPE U R,Tout cela est rapporté, parît-il, avec au- Ces prix ne sont susceptibles d'aucune autre2, RUE ST. LAUR , MONTREAL.
tant île verve que de bonhomie. réduiction. 26,RUTLUENMNTEL

A ceux qui voudront attirer plus spéciale- T
ment l'attention du Public, nous offrons un rabîs de Ferblanterie, Ferronnerie, Bains etcmoyen unique, infaillible, L'd.Mr. O.rCE res, Poles de Cuisine et de Passage. Tou t ordreLE SECRET DU SUCCES LL LUSTREE ! Nous publierons, pa- mi exécuté avec goût, prouptitude et à bas prix.
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UE AERGANSETDE AGLIS LA COMPAGN~IE D'ASSURANCE ROYALE CA NADIENqNE
dans toutes h, s branches d'industrie et di' CONTRE LE FEU ET LES ACCIDENTS DE LA MER,

conmme rce, se ftrouve dans uin mot C P T L 8 U C ~ T

"'A NNONCE." Comiptanit près de 2000 A-tionnsairss

lb.sannoncenutlibéralement, avecdeiscernemnent. I.Fnd etié u lm t Id ia mains xcsnesp
Ils nîe se demandent plas combien coûtera Cette Compagnie est préte à accepter toutes espèces de Risques contre le Feu à îles taux modérés-
leur annonce, mais commnt piarvenir au plus Toutes les Réclamîations seront payées imomédiatemnent après que la perte sera étai blie.
grand nombre possible <le lecteurs. Amis!i BRA NCH E DE L A MA RINE.
Compatriotes I Suiv'ez 1<-tr exemple! Annons- Cette Comupagnie est prete à émettre des polices sur les Navires de Navigation Intérnieure, et sur la car-
icez !!l A nnoncez, afin que le Punblic acheteur gaison îîortée par les voilhers et les vaoeurs de navigation intérieure à des taux aussi avantageux que toute
sache que vous avez à lui vendre ce qu'il veut autre Compagnie de première classe. Des Polices à découvert po"r des ris1 mes île niavigaiion intérieuresont émises à des Taux Speciaux. Les Pertes sont evaluées on équité et promptement paiyées au Bureauatheter. Choisissez lis journaux qui ont la principal.
plues grande cir culation. C'est pourquoi nons DIRECTEURS:--HON. JOHN YOUNG, Président. J1. F.. SINCENNEBS, Vice-Présidenît-
attirons votre attention speéciale aux avantages ANDRE W ROBERTSON, J. R. THIBAUDEAU, L. A. BOYER, M. P.
qu'offre, sons ce rapport, JOHN OSTELL, W. F. KAY, M. C. MULLARKY, ANDREW WILSON,

J . -lI\1. I'!'¿LI L'E» Seerétaire-Trésorier, ARTHUR GAGNON. Gérant Général, A LFRED PERRY.
Gérant de la Branche Marine, CHAS. G. FORTr 1ER.

(e journal, le seul Jlournali Prançis /llîustré BANQUIERS:t-B ANQUE D>E MONTREAL. B ANQUE lU P l'W~.
îde l' Aimérique, fondó~ en IS5II, atteignit dès sa Ii; '
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